Fête de la Toussaint Mt 10,32 à 38 et 19,25 à 30 ( 31/10/2021)
Nous pouvons nous poser la question : Qu’est-ce qu’un saint et quel rapport y a-t-il avec l’évangile que nous venons d’entendre ? 

Le saint est celui qui a choisi Dieu comme axe de sa vie, qui prend le Christ comme exemple à suivre, et se nourri de sa parole, et qui se laisse guider par l’Esprit-Saint, qui se laisse remplir de sa présence. Lorsque Seraphim de Sarov répond à la question de son ami Motovilov que le but de la vie de l’homme c’est l’acquisition de l’Esprit-Saint de Dieu, il nous donne le chemin de la sainteté. La sainteté n’est pas une perfection morale, une vie d’ascèse, une vie de renoncement, mais une vie de transformations, d’ajustements continuels pour coller de plus en plus à l’image de Dieu déposée en nous. Les transformations auxquelles nous sommes invités ne consistent pas à devenir quelqu’un d’autre mais à se libérer toujours plus de tout ce qui fait obstacle à l’émergence de notre vrai moi, à l’émergence de cette graine de divinité déposée en nous ; A se libérer de toutes nos peurs qui nous font rechercher le toujours plus de biens matériels éphémères, toutes nos compromissions, nos aliénations, nos masques, les armures, les barrières que nous érigeons pour nous protéger ou pour paraître conforme à ce que le monde attend de nous. La sainteté est un don gratuit de Dieu que nous sommes invités à faire fructifier.  Il n’y a pas que les papes, les évêques ou les moines repris dans le calendrier liturgique qui sont saints, mais tout un chacun est appelé à la sainteté. Il y a beaucoup de saints inconnus, que nous croisons tous les jours, qui rayonnent de la présence du Christ en eux. Maurice Zundel dit : ‘La sainteté pour un chrétien, ce n'est pas autre chose que le rayonnement de la Présence même de Jésus-Christ. La sainteté pour un chrétien, c'est quelqu'un ! La sainteté pour un chrétien c'est la vie divine, c'est la vie éternelle qui s'imprime déjà maintenant en nous, qui s'enracine dans toutes les fibres de notre être et qui devient un témoignage lumineux de la Présence de Dieu.’ 
Dans notre monde dit moderne, sous l’emprise des forces de destructions dirigées par Satan, la sainteté semble extérieurement de moins en moins présente. Pourtant, devant les forces d’autodestruction, de crises écologiques, sanitaires, sociales, qui nous menacent, le monde a surtout besoin de saints, de personnes qui s’engagent à mettre leurs pas dans ceux du Christ, à réorienter leur vie vers un chemin d’amour à l’image du Christ. Ce ne sont pas les vaccins, les plans financiers de relance, les grandes messes écologiques comme la COP 26 qui débute lundi, qui vont sauver l’humanité. Comprenez-moi bien, ce que le monde nous présente comme solutions ne vise que le maintien du mode de vie actuel, ou l’homme oublie sa place dans l’univers et se croit l’égal de Dieu sans en avoir l’intelligence. La sauvegarde de l’humanité viendra de la transformation intérieure de chacun d’entre nous, de l’insurrection des consciences pour quitter ce monde superficiel, horizontal qui nous rend esclave et nous aliène de plus en plus. Insurrection des consciences pour entrer ainsi dans la verticalité, dans nos profondeurs pour y retrouver la source de Vie. 

Le saint laisse la place à l’action de Dieu dans sa vie. Chacun d’entre nous est unique, et notre chemin personnel de sainteté est unique. Il n’y a pas qu’un seul modèle de sainteté, mais tous œuvrent à la même destinée : la déification de l’humanité.

Ce qui est commun et nécessaire sur les chemins de sainteté, c’est l’amour, l’humilité et l’acceptation que sans l’aide de l’Esprit, nous ne pouvons rien. A la question de ses disciples : « Qui peut donc être sauvé ? » Jésus leur dit : « Aux hommes cela est impossible, mais à Dieu tout est possible. (Mt19,25-26) » Pourquoi est-ce impossible ? Parce que coupé de Dieu ce qui dirige l’homme c’est son petit moi, son mental dont Satan a pris possession. L’homme est un être angoissé. Angoissé par la mort, angoissé par la solitude et angoissé par le sens (ou non-sens) de la vie. Il a besoin d’être rassuré. Laissé à lui-même l’homme va répondre à ses angoisses par la recherche de la jouissance, du pouvoir et de l’avoir, tout cela orchestré par Satan. D’ailleurs, rappelez-vous le Christ au désert, c’est sur ces trois axes que le diable va venir le tenter. Et les remèdes prônés par le Christ sont 1. La source de Vie, ce qui nous nourrit c’est la parole de Dieu, 2. Accepter l’épreuve comme un chemin de mutation, de découverte de notre véritable identité et 3. de prendre le Seigneur comme guide, comme coach pour notre vie. 
Alors, peut-être comprenez-vous mieux les paroles de l’Evangile d’aujourd’hui : « Ne pensez pas que je sois venu apporter la paix sur la terre. Je ne suis pas venu apporter la paix, mais l’épée. » Ce n’est pas la paix sur la terre, que le Christ est venu apportée, une paix extérieure, un équilibre basé sur les lois humaines, les lois morales. Mais une paix intérieure, une réponse à nos angoisses, à nos peurs. Et l’instrument de cette paix ce sera l’épée, le glaive, qui va nous permettre de couper, d’émonder tous ces gourmands qui pompent notre énergie, tous ces liens qui nous emprisonnent. Nous ne les connaissons que trop bien toutes ces chaines qui emprisonnent notre âme, notre cœur et notre esprit. 
L’épée nous aide à voir notre état d’égarement, d’éloignement de Dieu. Si voulez qu’un arbre fruitier porte des beaux et bons fruits, il vous faudra prendre soin de lui, vous occuper de lui. Couper les bois morts, mais aussi les gourmands qui pompent la sève et l’épuisent.  
Regardez une épée, à quoi vous fait-elle penser ? A une croix comme celle du Christ. Le chemin qui conduit à la sainteté n’est pas un long fleuve tranquille, nous allons rencontrer des épreuves que nous devrons affronter. Nous ne pouvons pas rester neutre entre Satan et le Christ, nous allons devoir prendre position, faire des choix, et donc renoncer à certaines choses qui nous ‘plaisent’ bien, qui nous semblent rassurantes. Nous allons devoir regarder en nous, nettoyer ce qui encombre notre cœur, pour permettre à cette graine de divinité que nous avons en nous de se déployer. 
St Hilaire écrit : « l'homme qui prend ce chemin de renouveau trouve des ennemis dans ce qu'il y a de plus intime en lui, car il met toute sa joie dans la sainte nouveauté de son esprit, tandis que les restes de son ancienne origine veulent conserver ce qui faisait l'objet de leur bonheur. » Oui, C’est une croix, un déchirement.  
Jésus continue en disant : « Je suis venu séparer un homme de son père, une fille de sa mère, une bru de sa belle-mère, et l’homme aura pour ennemis les gens de sa propre maison. », Il reprend ainsi les paroles du prophète Michée (7,6). L'homme qui s’engage à suivre le Christ sur le chemin de sainteté trouvera des ennemis et des adversaires dans ce qu'il a de plus intime en lui, dans sa vie relationnelle. C’est par les liens affectifs que Satan va essayer de nous retenir prisonnier. Certains Pères de l’Eglise voient dans le père, la mère, la belle-mère, le vieux monde déchu coupé de Dieu, toutes ces attaches affectives et matérielles que nous n’osons pas lâcher. Ces attaches qui ont été à la base de l’image de nous que nous nous sommes construits dans le monde. Le fils, la fille, la bru symbolisent le monde nouveau, le royaume de Dieu que nous sommes invités à bâtir. Sur notre chemin de sainteté, il y aura des moments de pleurs, de découragement, de révolte parfois. 
Plus nous serons humbles et plus nous allons prendre conscience de notre pauvreté en esprit, c’est-à-dire que nous allons prendre conscience combien nous avons besoin de Dieu dans notre vie. Et plus nous allons nous ouvrir à la grâce de l’Esprit-Saint et plus ce qui nous semblait lourd va s’alléger. 
L’épée que nous apporte le Christ, c’est l’amour à l’œuvre, comme le fut la croix du Christ, sur notre chemin de déification. Dans la liturgie, le prêtre se tournant vers les fidèles dit : « les saints dons aux saints », et nous invite à recevoir le corps et le sang du Christ, la nourriture pour nous accompagner sur le chemin de sainteté.
Ce jour de la Toussaint, nous fêtons tous ceux qui ont choisis de suivre le Christ, de prendre le chemin de sainteté, ceux d’hier, ceux d’aujourd’hui, ceux de demain qui forment la communion des saints. Ceux qui partagent déjà et ceux qui sont sur le chemin de la vie divine. La vie où la mort et l’enfer sont vaincus.  
Le jour des morts, nous nous souvenons de ceux qui nous ont quittés sur cette terre. Nous prions pour eux et eux prient pour nous. C’est ça aussi la communion des saints. 
Bonne fête à nous tous qui progressons ensemble sur notre chemin de sainteté.  

A lui soient honneur, gloire et louange. Amen 








P. Bernard 28/10/2021.

Isaïe 11

10 En ce jour, le rejeton d'Isaï Sera là comme une bannière pour les peuples; Les nations se tourneront vers lui, Et la gloire sera sa demeure. 

11 Dans ce même temps, le Seigneur étendra une seconde fois sa main, Pour racheter le reste de son peuple, Dispersé en Assyrie et en Égypte, A Pathros et en Éthiopie, A Élam, à Schinear et à Hamath, Et dans les îles de la mer. 

12 Il élèvera une bannière pour les nations, Il rassemblera les exilés d'Israël, Et il recueillera les dispersés de Juda, Des quatre extrémités de la terre. 

13 La jalousie d'Éphraïm disparaîtra, Et ses ennemis en Juda seront anéantis; Éphraïm ne sera plus jaloux de Juda, Et Juda ne sera plus hostile à Éphraïm. 

Apocalypse 7

9 Après cela, j’ai vu : et voici une foule nombreuse, que personne ne pouvait dénombrer, de toutes nations, de toutes tribus, de tous peuples et de toutes langues, debout devant le trône et devant l’Agneau, vêtus de robes blanches et des palmes dans les mains, 

10 et ils criaient d’une voix forte en disant : « Le salut est à notre Dieu, Lui qui siège sur le trône, et à l’Agneau ».

11 Et tous les anges se tenaient debout autour du trône, des vieillards et des quatre vivants, et ils tombèrent sur leur face devant le trône et adorèrent Dieu en disant : 

12 « Amen, bénédiction, gloire, sagesse, action de grâce, honneur, puissance et force à notre Dieu, aux siècles des siècles. Amen ! »

Matthieu 10 et…
32 Quiconque me confessera devant les hommes, je le confesserai aussi moi-même devant mon Père qui est dans les cieux.

33 Et quiconque me reniera devant les hommes, je le renierai aussi moi-même devant mon Père qui est dans les cieux.

34 Ne pensez pas que je sois venu apporter la paix sur la terre. Je ne suis pas venu apporter la paix, mais l’épée. 

35 Je suis venu séparer un homme de son père, une fille de sa mère, une bru de sa belle-mère, 

36 et l’homme aura pour ennemis les gens de sa propre maison.

37 Celui qui aime son père ou sa mère plus que moi n’est pas digne de moi. Celui qui aime son fils ou sa fille plus que moi n’est pas digne de moi. 

38 Et celui qui ne prend pas sa croix et ne vient pas à ma suite

n’est pas digne de moi.
…Matthieu 19

25 Entendant cela les disciples furent frappés d’étonnement et dirent : “Qui donc pourra être sauvé ?” 

26 Jésus les fixa du regard et leur dit : “Aux hommes cela est impossible ; mais à Dieu tout est possible”.27 Prenant alors la parole Pierre Lui dit : “Nous, nous avons tout

quitté pour Te suivre. Qu’en sera-t-il de nous ?” 

28 Et Jésus leur dit : “Amen, je vous le dis à vous qui m’avez suivi : lors de la nouvelle création, quand le Fils de l’homme siégera sur le trône de sa gloire, vous aussi vous siégerez sur douze trônes pour juger les douze tribus d’Israël. 

29 Et quiconque aura quitté maison, frères ou sœurs, père ou mère, enfants ou champs, à cause de mon Nom, recevra le centuple et aura en partage la vie éternelle. 

30 Or beaucoup de premiers seront derniers et beaucoup de derniers seront premiers.
